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R B s U H E.

Ce trav-il porte our l'étude pulynologique. de vingt-cinq
onpoces de la famille Asteraccac r-^coltécs dr-ns la Soue-Région Urbaine
do Kisangani»

Dan^ l'établit^scment do la clé, nous avons aussi tenu coi;if
;gfte des 12 e&pëoes étudiées il y a 2an)S par notre aîné ICilAHGA.

l'observation attentive cic^ ces grains de pollen nous a
pcriTiis d'affii*nier l'homogénéité de la. famille Asteracûa,e vu. qu'ils
répondent tous aux ca.ra.ctorès a-steroîdes tels que décrits par
ERl'fllAK (1952)» ina,lgré les différences significatives obsorveirS
entre les espèces»

L'établissement do la clé de détermination basée sur ces
différences, montre qu'on peut recourir à la palynologie pour clas
ser les taxa végétaux*
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A B s T R A C T,

TKis v/ork consisted of pnlynolir-eiQa^; ^sfaidy of tv'enty-fiv&

speciGS of compositaG-fojnilly rer.ped from ICisnngnni suburd.

i;7hilc osto.bli6bing tho key, we also took in nccount tbe

tv^'elvo species studiod tv/o ycaro ago by KATANCt/:., one of our elclers,

A bGGclful survoy of tliese pollen scocls allowded ns to

a,ssGrt thc hociogeneity of tho coinposilae-famillji^ soen tbnt, ail of

them présent the asteroid chruracteristics p,s discribod by

RRDÏÎu/ilT ( 1952 )v ïbis j despitc somo considerrllo différences poi:?:W

td eut betv/eon species,

Tbis determinatîon-key establisbr'.ent, based on tbese dif

férences^ shows that we con bave recourse to pa.lynology to classif^^

tbe taxa of plants»

>.



INTRODUCTION.-

-• du sujets

La famille Asteracea.e cooipte pE.rmi les pluâ Im-jOrtaEites

Angiospermes Dicotylédones, du point de vue du nombre de taxe..

Elle compte aussi parmi celles qui ne sont pas publiées dans la

Eloro de l'Afrique Centrale, bien que selon KALANDA (19B1) il
existe des données floristiques cûncem-mt cette faaiille, mais

éparpillées dans des trav■^ux divers portant sur des territoires
restreints.

Dans la présente étude, nous nous proposons d'exajuiner
les grains de pollen des Asteraceae de la Sous-Région urbaine de

X  Kisangani, afin d'élargir et do compléter le spectre des données
systématiques qui permettront si possible d'établir une clé de .

-i détermination de^ différentes espèces étudiées. Nos tra.vaux se
sont étendus sur la période allant de mars 1982 à juin. 1984»

Le pollen ne nous intéresse ici que par sa morphologie
et non le rôle biologique de son contenu. En eiiet, ce conte
nu, très difficile à observer et très fragile, ne varie guère
qu'à travers les. taxa.- de rang supérieur à la iumille ou à l'or
dre et son- étude fait plutôt partie de la cytologie. Par contare,
l'enveloppe inerte clu pollen crésente im ensemble de propriétés
tout à fait oingii.liores qui font l'objet d'une étude a.ttentive,

-  la palynologie. PALYNOLOCtIE, terme créé en 1944 P-r HYDE et A.O.
v/ILLI/!llS, désigne ensemble des études morphologiques faites sur
lec pollens vivants e-i; fossiles.

2. Travaux - ■nt é ri eurs .

Les pollens ont déjà fait l'objet de plusieurs recher
ches et d'importantes publications, ERDTmAN(1943j 1945? 1952),
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PONS(1958, 1970) entre autres, se sont intéressés aux espèces des
régions tempérées et ont établi une terminologie pollinique d'uti
lisation internationaleo VAN CAMPCy LOBREAU et autres, ont décrit

en commun ou individuellement, sous le titre de " Palynologie afri

caine", les grains de pollen de certaines familles telles que
Rubiaceae, Mimosaceae «.«

Cet aperçu bibliographique serait incomplet si nous pas

sions sous silence les travaux réalisés dans le cadre des mémoi

res de fin d'études par les étudiants de notre Faculté. Il s'agit

notamment de N^.AÎÎCtAIjîBE (1979) qui posa la première pierre de cet

te discipli(yte à la Faculté en examinant le pollen de quelques

familles du Haut-Zaire. Il a travaillé sur vingt-six espèces dont

ime Asteraceae. KATANGA (1982) traite dos pollens de quelques fa

milles de l'Ile Kongolo parmi lesquelles la famille Asteraceae

dont il a étudié douze espèces, TAÎif/ZASI (I982) et HABARI (1983)
ont examiné respectivement les grains de pollen de 30 Rubiaces,e

de Kisangani et les pollens de 25 espèces anémogames des envi
rons do Kisangani.

3«. But du travail.

Comme nous pouvons le remarquer, de toutes les espèces
étudiées antérieurement (107' espèces), douze seulement appartien

nent à la famille Astéraceae, Dans le présent travail,nous avons

dépassé ce nombre en examinant les pollens de vingt-cinq espèces
d'Asteraceae en plus des douze décrites psx KATAÎ*?GA (op.cit.).
Nous nous proposons aussi de voir si les caractères de l'exine
peuvent être à eux seuls capables de résoudre les problèmes o.e
Tajconomie, notamment ceux ayant trait à la aelimitation des aif—
férents taxa.

4» Intérêt de l'étude.

L'intérêt de la palynologie réside dans le fait qu'el

le élargit le spectre des données biosystématiques utiles pou.r la
détermination des espèces. Elle ouvre en outre sur plusieurs
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vo3-ets rtrErJ-tiquGiS et scientifi^ues très intéressants

A- Intérêt scientifique.

Les possibilités de variations et de combinaisons de d?.ï-
ferents olcments constitutifs du pollen sont telles que ses c-irac-
tères raornholof'iques soxit très divers siuas souvent spécitiçiuos
et sont utilisés avec succès comme critères de classification
d'un certain nombre de plantes en des unités svstém.cLt^.c.-ues pré
cises s genres, espèces, aamilles.., (ERDIM-AH 1943^ PONS 1970).

Cependant, comme touS les caractères, qu'ils soient 6e
nature morphologique, anatomiquo, cytoiogique ou autre, ceux
d'ordre pollinique ne peuvent pas permettre de résoudre cr-tomati-
quement tous les problèmes do Taxonomie et no doivent Ôtre con
sidérés qu'en relation avec d'autres ca,ro.ctèrcc, En eafet, ces
pollens fort dissemblables peuvent s'observer chez des genres
voisins comme Salix (ToumjL. et Popixlus (l'co.rnjL.cii, au con
traire très semblables dans des familles systématiquement éloi
gnées comme Casuarinacea,e, Betulacea.e, myricacoacsHalorhagidu-
ceac... (GlîINOCPEl, 1965). toutefois, la prise en consieeration
de ces caraxtères peut être d'une utilité appréciable pour le. so
lution de certains problèmes de T.axonomie»

3. Intérêt pritioue.

— Grâce à la S'poropollénine qui en fait l'une des productions
végétales la plus résistante, .Le pollen se conserve pcarticulioïee-
ment bien à l'état fossile et son étude est d'une gronde utilité
en etra-fcigranhie ainsi que dens la reconstitution ûc l'histoire
de la végétation et corollaironont, celle des variations clxma-
tiques au cours des âge:-3 géologiques.

^ La connaiooance des pollens peraiet le contrôle des ori
gines du miel et a donné naisaonce à la mellissopalynologie,
science du miel.

_ En raédocine, elle rend d'appréciables services dans
l'établissement de la théro-eutique et de la prophylaxie des
allergies pclliniques oomiues sous le nom de '-pollinose'^' ev vu.^
gairement, de "riiuxne de foin". Los pollens peuvent eaissi Être u-
m source de produits nutritifs et pharmaceutiques ( farines,
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Ic-it fnacré au miel y crème de beauté»».).

- Enfin, on Agronomie, la connaiGSonce des modalités de

dispersion du pollen permet d'accroître la production et d'orien

ter sur le terrain, des champs à cultures anémogaines.

5• l^ilieu d'étude»

La Ville de Kisangani, lieu de notre étude, est le Chef-

lieu de la Région du Hbut-Zaîre. Elle appéirtient à In zone bio-

cliniatique (chaud et humide) de la classification de KOPPEîN.

Sur le plau phytogéographique, elle est située, d'aprèvS

LEBRUH (194T)? dans la Région guinéenne, Doma.ine congolais, Sec-

tour forestier central. Elle est comprise entre O03I' latitude

î'ord et 250II' longitude Est. Son c-.ititude moyenne est de 430m.

Les températures sont élevées, de l'ordre de 25^0 en moyenne. Les
précipitations y sont abondantes (supérieures à 1600 mm par au)
et assez régulières, 'bais les années 83 Cit 84 ont été marquées
ipar des variations clinia-ticues particulières. En effet, de ut ce?.; bit'

83 à mi-avril 84, la Ville de Kisangani a connu \me rareté des
pluies reiinarquable et corollairement, une sechcresse prolongée du
rant cette période.

On y^ compte 5 zones administratives s Kakiso, nangobo, ICa-
bondo, Kisifingcni et Tshopo,



CHAPITRE I.

GENERALITES SUR LES GRAINS LE POLLEN,

1, porï^ation et dévoloppcnient,

Au cours d'u dcvGloïJpciiient de l'ctaiTiiiic à do son
ebsxiclio iaeristématiqxie, tandis oue se met en place la vasculari—
ss/bion du filet et du conncctif? Que lo- masse do 1 sntiiere ^nquiert
le caractère parencîiymateiiy:, dans cliacim des quatre lobes do colle-
ci j une ou plusieurs cellules Hypodormiques vont avoir une desti
née peirticulière* Un premier cloisonnement poricline les divise
en deux cellules dont l'externe sera à l'origine de la paroi do
l'anthère et l'intome, du tissu sporogène.

Les cellules de co tissu vont, après s'être plus ou
moins multipliées, devenir les cellules-iiières du pollen. Leur con
tenu va, se fractionner en quatre parties cgales, sauf des tzxcv
exceptions comme chez les Cyperc-iceuo où trois des quatre noyaux
résultant de la méiose dégénèrent et la CMP (cellulo-mère du pol-
3.ûn) ne produit plus qu'un seul grain de pollen unicexlulaire.
Cha,cjue. partie, on acquérant sa propre paroi devient un grain do
pollen. Le groupe do ces qua,tre greiins xaii cellulaire s iormo une
tétrade. Lorsqu'il y a plus de quatre grains car groupe, on -xa-le
de ooly-ade et quand il y en a deux, c'est une éiado.

Après la., méiose, le porien unicellulaire so divise a:ais
délai chos beaucoup d'espèces. A la. suite de cette o-ivisiors, le
pollen est formé do deux cellxiles inégales. Chez les /ir-giospermes,
la plus grande est dite végétative tendis que l'autre est apoelec
génératrice, car son noyau, par une mitoso, donnera deux gamètes.

Ordinairement, c'est à l'état bicellulaire qu'est émis
le pollen lors de la déhisconco do l'anthère mais chez certaines
espèces Centrospermales, Urticales, Crucileros , ,, il ost ̂
tricolluladre, c'est-à-dire que les gamètes sont déjà constitués
au ïïiomeiït.de sa dispersion.



2* Caractèros rlu pollen inijr,

Qu*il soit uni, bi ou triccllul-xirc, on îjcut consio.erer

r;uo lo pollen libc^re par la déhioc^^nce de l'cntb.èrc est mûr c'est-

à-dire délinitivcnont oonstitué. Ses dimonsionG, go. for.iriO et la

Gtruotiire do pcroi sont très divorsifiéce suivent les

Los diiiienGions oscillont cnbrc 2,5y<^ chez Myosotis (Dil-
len)li. (Boraginaceae) et 200 cbcz Cucurbito. (Tourn)L. (Cucurbi-

tacoo.o) et leur lorrûc voniée s cpiiériquo, polygonale, olliptieuo...,

Ma-is ce sont surtout les particularités de la oiorabrane qui of-

■front la plus grande diversité. Cette membrane coaiporto deur. cou
ches s l'une interne, appelée intino, coxistittéee de la celliiloso
et de coitiposéo pectiques taudis^ue la: seconde, l'exine, est iaiTjré-
ynée d'une quantité variablejj chez CorylviS avellma L..(Bei;u-
laceao), 22 fo chez Pinus silvestris L. (Pinacec.e) J do sporopoli:'-
aine, su.bstance qoii résiste a.ux bases et acides minéi'aux forts
et qui serait composée de corps terpéniqucs bautouent pol^-nérisés,

Ii'exine, qui peut manquer par oxcïïiplc chez les plantes
dont la, pollinisation o. lieu dans l'eau, est ionace do doux coii-
ches dont la terminologie ùépond dos écoles et des cherchoorrs.
C'est ainsi que E-VOThAK (1943) appolle la nartie la plus intoi-ne
dû l'exine nexinc et la partie la plus externe sexine, tandis que
PAECPI (I95O) cité par PRDTMAN (I9p2)s novîmic la pra'tie la plus in
terne ondoxine et colle la plus externe ectexino.

L'ondoxine ou iiexine est lisse et homogène tandis cnc _
1 ' eotcxino ou soxino cet constituée pair dos excroissances uont la
forme et la distribution, très variabloo., sont a l'origine dé la.
diversité de structure et d'ornementation de l'exine. Suivant la^
forme et 1 'armgomont des graaiulee de l'cctoxine, araisi que l'ap
parence extérieure du pollen, on distingue les types de sculptu
res ci—après s

1®' élcmionts de sculpture présents ly*^ oxine scaorc
éléments do sculpture non allongés ;
- éléments pointus. exinc écninu-Leo
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- éléments non pointus s

.  éléments Tnoinr-3 hauts qu'épais s

Q partie "basais dos éléments rétrécie cxine gcmmulée

Q partie bc.sale des éléments non rétrécie exinc voriniqueu

. éléments plus hauts qu'épo.is

Q partie terminale rcniléc exine dallée
0 partie terminale non renflée exino baneilcc

30 éléments de sculpture , allongés s

-■ éléments irrégulièrement distribues ©xine ru..gu.lée
- éléments plus ou moins pverallèies exine striée
- éléments formant un-' réseau — exine réticulée

40 éléments do sculpture à proprement parler absents s
- suriace lisse ou avec dos dépressioris

isolées- exine Xisso

- surface de sculpture avec dépressions ou
rayijir0s exino f os sei 1 ég

- surface avec des dcpressions isolcec;^ l^^exine fovéolce

Apertures,

Les grains de pollen sont miuiis d'ouvertures appcléQ5

d'une façon généra.le, apertures. Ces apertures correspondent à
dos Gunincissoricnts de l'enveloppe et permettent le. sortie du tu

be pollinique ainsi que la régulation du voltmae dos grains on
fonction de l'humidité ambiante. Les rares grains qui en sont 'a

dépourvus sont dits ino.perturés.

On diGtirig,Tœe plusieurs sortes d'aportairGh :
- colpeis ou sillon s p^pcrture allongée,
— porus ou pore t aperture arrondie,
- sono gcrminale s aperture h limites non précises,
— pseudocolpus s faux sillon

Les pores et les sillons n'aff-ctent souvent que l'ccto-
xine, bien que l'c.ndexine puisse .aussi présenter un épaississe-
mont ou une très légère différcnCiation : on narle de octoapor-
turo. Dans de^ nombreux cas, les pores constituont v.ne aperture
double, 1 * endoc-porturo,

Une ore est une enâoaperture doublant im silloii et re
présente im cas d'aperture complexe. L'intine présente, sous les
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aporijureSy uii' épaississenient ;jppolé onc^^us ou costae, d'outr-nt pli^!
prononcé que la membrane aperturale est plus niincc. La surface qui

entoure le pore est appelée annulus ou anneau et la marge est l'ai

re qui ceinture le sillon et se distinguie par des anomalies do

l'octoxine.

:û'après la forme et la. disposition des apertures, on dis

tingue pD-usieurs types de spores et pollens (P0N»8 19T0),

1# Apertures on cicatrices (= spores)
— cicatrice roctiligne : monolète,

— cica.trice trijradiée trilète

2» Aportures en. pores ou en sillons (= pollens)
— un seul sillon»- — Kirionocolpe,

— un seul porc wonoporé

— plusieurs aperturcs s

Q Exine sans l-acune de forv/ie fixce s

= apertures toutes en sillons indépendants

« deux sillons dicolpe

• trois sillons—— — —— tricolpc

, plus de trois sillons stephanocolpé
X sillons tous méridiens stephmocoJ.pé
X certains sillons ou tous
non méridiens ——— pericolpé

= apertures toutes en pores ;

. deux pores "-diporc
,  trois porcs triporé
, plus de trois pores s

X pores tous dans la sone ^
équatoriale — stcphanoporo

X pores plus ou moins uniformément
rcprirtis sur toute la surface du. ^ ^
grain— periporo

= Apertures toutes complexes Cit indcpendcntos i
, trois apcrtureî-r-—TT tricolporé
,  -dIus de 3 apertures clans la zone ^ ^

éqiiatorialc stepbsnocolpore
. plus do 3 apertures dont certaines

cal moins hors de la zone équato—
ipericolpore
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= Des sillons à; côté d* aportrures
coîïiplexes —héterocolpe

= Aperturcs en anneaiix, spirales etc»
provenant de la. fusion des sillons syncolpé

. exine avec lacune do forme fixe fenestré

♦ un gr?md sillon "béant à la face
dis t al dis t al

C • 5c>larité_2Î_ËZiï!£ÎÏ!iii

La morphologie générale du grain de pollen est orientée
et présente une certaine polarité. Le pôle proximal est celui o,ui
était le plus près du centre de la tétrade et le pôle distal, op
pose au premier.

On appelle s

— axe polaire, la ligne qui joint les deux pôles et qui passe par
le centre du grain,

-longueur d'axe polaire (P) s la distEnce qui sépare les doux
pôles du grain,

- plan équatorial ; le plan perpendiculaire à l'axe polaire et
qui divise le grain en deux pcrties appelées
hémisphères. Lorsque ces deux parties sont
égales, on parle de grain isopolaire. Dans 1g
cas contraire en a soit un grain hétéropolaire

c'est-à-diro que les hémisphères sont diffé
rents, un seul étant occupé par une apporturc,

soit un grand subisopolairo lorsque les hémis
phères sont différents mais les pôles identi
ques;

- vu®longitudinale : c'est l'observation selon un axe const^yivé,
par l'intersection du plan equatori^^- ̂  nn-
plan do symétrie méridien.

— contour longitudinal ; profil extérieur d'une vue longitudinale,
- vue polaire s représentation de la, surfane sous-ja.ce3îiî.te à un

pôle,

— largeur équatoriai-le (e) ' l'équa.teur découpe la surfeice du gra'in
selon un' contour équatorial

dont la plus grande dimension,^qui est
aussi le'contour longitudina.l à l'équa-
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teur, constitue la largeur équatoriale

Les grains longia-xes sont ceux pour lesquels ^ 1»
:  1, on parle de grains équiaxos. Et pour ̂  1? lesPQuand g = 1, on p

grains sont bréviaxes g
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CîrAPITRE II

"TATERIEL UTILISE ET I.IFTHODB ETUDE.

mms
eiBLin

1. Lc'.tériol utilise

A. Récoltes

Mes récoltes se sont effectuées toutes à truvors la. Sous—

Région urbaine de Kisongani, Uous s.vons en premier lieu frit un

inventaire floristicuc des espèces de le. fc-unille Asteroxcre et

ce, grrce aux données bibliogrpliivo.uGS tirées des travaux sui
vants s " Plantes vasculaires dos Sous-Rcgions de Kis.mgaiii et de

la Tshopo" (LEJOLY & LISOWSKI, 1973), "Astoraceae du Haut-Zaire s
Etude floristique et phytogcographique " (KALAULA, 1981).

Nous sommes ensuite passée, sur Dase de ces données, a la

récolte proprement dite. Cependant, le nombre d'espèces trouvées
sur le terrain (25) corrospondo.it pas a. celui trouve par notre

inventa.ire bibliogra.phic|ue (40). Ce decalage est i:.-ttribuo.ble h
diverses crusos notamment la. longue sécheresse dont nous avons

déjà parlé, qui sévit sur Kisangani et ses environs de déceribre
83 à mars 84 et a.u fait que nous n'avons pas pu sillonner tous
les coins et recoins de Kisa.ngani, certains nous étant inaO'.-cs—

sibles.

Pour cha.que espèce, nous a.vons d'abord rocolte l'ccnsn—
tillon fertile pour l'herbier et ensuite les échantillons nolli-
niques constitués d'inflorescences entières. Ces dornioros eti'.ient
conservées dans de l'acide «acétique glmial# -

S'* Détermination des espèceSj,

Nos espèces furent détcrrainées par le Professeur X/..L.';.'.NDA.

et par le Citoyen BALANC-A, préparateur à l'H'erbarimn de l.a Paoult
des Sciences* Ces déterminations ont été ensuite vérifiées à 1
Herbarium de Yangamibi.

6

2.- Yéthode d'étmde.

Les échsin-tillon ont été traités par la raéthodo d'a.cétoly-

*  se d'ERDTiiAB mociifxcQ telle qu'elle est employée au InLoratoire



- 12 -

de Plynolo^ie de l'Université des Sciences et Techniqiies do Lan-

:^Gdoc on France,. Cette méthode a pour but do vider les pollens

do leur contenu cytoplasmicjue afin de le?i rendre observables ru

microscope. Elle consiste en ceci s

— éliininer toute trace d'eau en efiectuant un rinçage s. l'acide

ao 01 if;ue c r i s talli s ab 1 e pur •

— prcpc.rer une solution composée do ncui parties o.'snhyo.ride ac€i—
tic'uo et d'une partie d'acide sulfUrique concentré. Verser cette
soliition au tiers de chaque tube a essai,

— "Jcxintenir environ deux ou trois minutes ces tubes O-Oins un ba.in—
marie bouillant en agitant constajament le mélange,Le temps de 1*
acétolyse est très variable? il dépend très sooivent ae la qvialité
dos pollens. Il est parfois nécessaire de prolonger de quelques
minutes l'acétolyse afin de vidgr^complètement les pollens do leur
c ont enu cy t oplasmi que,

- terrainer l'acétolyse par rinçage à l'aic«de acétique.
- rincor à l'eam cUstilléo puis à l'^eau glycérinée à 50 Hous
Sivons ajouté éu fnyiaol à l'osju glycérinée pour e'.-.pêohor le dé
veloppement dos mioroorganisrAes néfastes sur les grains de pollen,
laisser reposer deux heures. Kotons qu'après cha.quQ rinçage il
fvxi't centrifuger deux, à trois minutes,

- Les tubes à centrifuger pendant une demi-heure sont égouttc s sur
du ps.picrî' absorbent durant une nu.it,

B.. Préparation'Viicroscogiguo^et^observationSj,

On étoile sur une lame- porte-objet une goutte de la prc-
paration. On couvre le toxit d'une laaelle. In prépation est ren-
aucpermcnontc à l'aide du b8\m« de Canada.

Toutes nos observations ont fte laites au grossissoi.ioiit
500 (10 X 40 X 1,25).

Los mensvirations des grains de pollen ont été faites se
lon la méthode décrite par VAU PEE (1971) s

On dispose s

- ù'un porte-objet ravini d'un raicromètro, lo aioromètre-objectif,
portent un trait gravé dans le verre d'une longueur do 1 ou ?

et divisé en 100 ou &00 divisions, de sorte que la distance
entre deux subdivisions mesure 0, 01 mm (1^ ).
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— d'un oculaire portaxit également un raicrometroE,, le micror.ietrc-

ocul'3.ire, à cent divisions et dont la distance entre dei^x traits

n'est pas connue» Cette distance dépend du grossissement de 1'

optique utilisée et est à déterminer indirectement» Pour un gros

sissement donné, cette distance entre deux divisions de l'échel

le sera le repère pour la mensuration même et sera appelée fac

teur micrométrique.

Sur le chariot, on place le micromètre-obiectif et on le

net au point avec l'objectif désiré. Bn tournant l'oculaire muni

de son micromètre, on superpose les deux échelles du champ micres—

copique et en manipulant le^vemiers du chariot, on fait coïncider
leurs points aéro. On détermine le nombre dos divisions du micro

mètre-oculaire qui couvrent exactement le plus grand nombre de di

visions du micromètre—objectif• La distance entre deux tra.its du

micromètre—oculaire a.vec un grossissement donné, est obtenue on di

visent le nombre des divisions du micromètre-objectif, multiplié

par dix, pa,r le nombre correspondent des divisions du micromètre-

oculaire, Ce chiffre constitue le facteur micromctrique. Il est

fonction de l'objectif utilisé et du microscope. Pour le micros-
cope que nous avons utilisé, ce facteurs sont s

- 7,8 pOLir l'objectif 10

- 2,2 pour l'objectif 40

Pour la mensuration même, le porte—objet muni de son mi—

cromè'tre—objectif est remplcicé par le, préparation. On tourne l'o

culaire de sorte que son micromètre se trouve dans la raeme direc

tion que l'objet à mesurer et on compte le nombre de traits qui
couvrent l'objet. On obtient la. mesure axacte en multipliant ce

nombre par le facteur micrométrique,

Les mesures données dans la description et dans le ta.-

bloau sont las moyennes des mesures effectuées sur dix grains de
pollen pour chaque espèce.

Des photographies des grains de pollen ont été obtenues
grâce à un appareil microphoto—automate monte sur xHi' microscope
\7ILD îti20. Nous n'avons pa.s annexé ces photographies parcqfo^uo ti
rées on un seul exemplaire et à un. faible grossissement. Nous avors
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préféré dessiner pour mettre on évidence, -riar observation au mi

croscope à chambre claire, les dctailè peu visibles sur les pho1o

graphies,



CHAPITRE III

RSSTJIiTATS^

^• P^scription dos .grains de pollen dos "plgjites ctudicGS.

Pnns la doscriptiOT?' âos forains de pollen nons donnons les

rensGignomcnts suivan-fes s récolteur, lieu de r(fcoite, aire geo^^re—

phiquG, tyoo morphologique, symétrie et forme, dimensions (diamè
tre des grains avec et sens ifpinos, diamètre des pores, longueur

et largeur des sillofis), et nne brève description de l'exine.

Pour le^premiers points c'est-à-dire le récolteur et le
lieu, c'est nous-mêuio qui avons effectué la récolte des vingt-
cinq. espèces étudiées et cela dans la ville de Kisangani.

"  Adenostemma perrottotii B.C. (Pl 1)
Aire géographique s Sénégs,!, ïia.li, G-^iinée, Sierra Leone,

Liberia, Côte d'Ivoire, Sao Tomé, '/laire,
dh^na, Caiaeroun, Soudan, Tonsanic,

7

Type morphologique : herbe annuelle spontonee.
Habitat ; forSt secondaire, bords des rivières, endroits ma.-

récageux.

Symétrie ; d'ordre 3* Pollen isopolaire, équiaxe.
forme ; sphérique en vue méridienne ^ trilobé en vue po.taire,
dimensions ; P4, 2 de diar.ètre épines comprises, 20,01/^

sans épines„

Aperture®: 3 colporus ; 3 sillons de 16^^ de long, 3sSyU de
>■■■'. large.

3 pores circulaires de 3fSyt< de dia
mètre «

Exino 5 échinulée, stratifiée 5 épines les plus longues ae
3,35 de long. Cette exine est pourvue d'un tissu
granulé.

"  Agt&r sp. ((PL 11)
^  Type morphologique s herbe annuelle.

Habitat 2 cultivé
Symétrie ; d'ordre 3. Pollen isopolairo, équiaoco.
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■c

Pormo ; .'^"rain sph&riquc on vue mcridienne, triloloc' en vuo
polaire,

Dimensions; 31,4 de diaxaètro épines comprises, 26,4yt(s?ns
épines„

Aperturess 3 colporus; 3 sillons de 16,2yK. de long, 5/^
de larges 3 pores de 5/^' . de dioiïiètre.

Pxine s échinulée, stratifiée; épines les plus longues de
2,5^ . Elle est oourvue d'un tissu granulé.

- 3° Bidens bipinnata linn, (PL 1)
Aire géographique s espèce pantropicale.
Type morphologique s herbe annuelle.
Habitat : bords des routes et cultures.
Symétrie s d'ordre 3» Pollen isopolaire, équia-xe.
Forme s pollon sphérique en vue méridienne, trilobé en vue

pola.ire,

Aperturess 3 sillons do 16, 6 de long, 4ir4^'' '-- de large,
doublés do 3 pores de 4s4 /_ de diamètre.

DiV'iensions s 34-9Y6 X* de oiametre épiiies coniprises, 19s5B /;_^
'' sans épines.

Exine s échinulée, stratifiée, pourvue d'épines pointeies
dont les plus longues ont tde long.

. 40 GhrysanthellTjmi americanum Vatke, (pi, 1)
Aire grogra.phique s espèce pantiox^icale.
Type morphologique s herbe annuelle, spontanée.
Habitat s bord de^routcs, cultures, jachères, sa.vanos.
Symétrie s d'ordre 3. Grain isopolrâro, équiaxe.
Dimensions s ?9,4/^ dG diomètre épines comprises; 18,9

sf.uis épines.

Apertures; 3 sillons doublés chacun d'un pore de 29?y^ de
diamètre.

Exine ; échinulée, strr-tifiée, pourvue d'épines très poin
tues, grosses, leirges au sommet, uniformément repar
ties, de 5 9 25,/''- de long.

sr - 5° CQggopsis tinctoria Nutt. 2)
Aire géographique s espèce pantropicale,

^  Type morphologique 2 herbe annuelle.
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ERRATA

A travers tout le travail, lire s
36 espèces au lieu de 3T espèces;
Bidens pilosa au lieu de Bidens bipinnata.

Page 35s quatrième paragraphe» lire :
Un autre fait qui nous a frappée dans nos observations est que
à part Spilanthes filicaulis et Spilanthes ulip:inosa qui répondent

mêmes critères» les autres espèces d*un même genre sont éloi
gnées dans notre clé,

au lieu de s

Un autre fait qui nous a frappée dans nos observations est que,
à part Bidens pilosa et Bidens bipinnata qui répondent aux mêmes

critères, de même que Spilanthes filicaulis et Spilanthes uligi-
no£a, les autres espèces d'im' même genre sont éloignées dans no
tre clé.
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Habitat s cultivée

SjrmétriG s d'ordre 3. Grain- équia.xc, isopolaire.

Forme s pollen spîicrlquc en vue méridienne, trilobé on vue

poleiirô.. ;•

'" Dimensions ; 32,1/^ de diamètre épines comprises, 20,4/*- sans
épines. Epines de 3,8yl/_ de long.

ApertureSs 3 sillons de Vf^^Jk de long, 2,2Me large doublés
chacun, dé -un pore.

Exine' s échinuléo, stratifréè, pourvue do nombreuses épines

très effilées.

goCosmos sulfureus Cav, (PL 2)

A.ire géogra,phiqu&. s espèce pantropicale.

Type oorphologique ; herbe annuelle. *
Habitat : cultivé.

Symétrie s d'ordre 3, pollen isopolaire, équiaxe.

Forme % pollen sphérique en vue méridienne, trilobé en vue

polaire•

Dimensions s 35,7yU' de diamètre épines comprises, 22,
sans épines,

ApertureSs 3 colporus. 3 sillons à bords effilés, de lTj3>x

de long et de large et 3 pores de 5A/-t de
diamètre•

Tiîxino s échinulée, stratifiée; les épines sont longues de

— 7^°Crassocephaluin crepidioides (Benth, )S.Ivïoore 2)
Aire géographique s Afrique tropicale, Iles Hascaroignes, Sao—

Tomé.

Type morphologique s herbe snnuelle.

Habitat s bords des routes, jachères.

Symétrie s d'ordre 3. Pollen équiaxe^ iso|)olaire.
Forme s sphérique en vue méridienne, trilobée en vue polaire.

Dimensions s 28,8^ do diamètre épines comprises, 21,3^. QoxiQ
épines •

Aperturegs 3 colporus s ,3 sillons de 19?3/-i de long, 4,4^^^
de largo." 3 pores de 4,4^ do dia
mètre ♦

Exino s échinulée, stratifiée. Les épines sont longues de 2,2/M.
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en dents de scie, uniformément rc/pr.rtieSo
- 8° Crassocephaluifl montuosuni (S.Moore) iîilne-Hedhead. (PL 3)

Aire géographique s 2a*ire, Gainero\m', Soudan, Sao—Toméo

Ty^pe morphologique s herbe ennuolle»

Habitat s cultures, jachères, foret entre 470 et 1800 ïnd''«i'tt.îu.*à<j
sa-vane.

SjnaétriG s d'ordre 3® Grain isopolaire.

Forme ; polj/'gonale en vue méridienne, polygonale trilobée à
subtriangulaire en vue polaire.

Dimensions i 34>1/U. de diamètre épines comprises,. 28,5/^
sans épines. Epines de 2,6y^ de long.

Aperturess 3 colporus ; 3 sillons peu visibles en vue mérj.-
dienne, large^en vue polaire. 3 pores visibles on
vue polaireè

%

Exine s échinulée, pourvue de structures polygonales et de
columelles,

— QoÇrassocephalum sarcobasis (Boj.)S. Hoorc (PL 3)

Aire ge'ogra-phique % Afrique tropicale et Madagascar.
Type morphologique s Herbe annuelle.

Habitat s cultures et marais.

Symétrie s d'ordre 3o Pollen isopolairc,cquiaxe.
Forme s pollen sphérique en vue méridienne, trilobé en \n.te

polaire♦

Dimensions s 32,?ytt de diamètre épines comprises, 28/^ sans
épines•

Aperturess 3 colporus s 3 sillons de 12yU: do long? 2,^de
large? 3 pores de 2^ de disî-mètro.

j^xin-e : à aspect ondulé. Elle est poum^ue d'un
tissu granulé.

" lO^Grassocephai-lun vitellinum (Bonth.)S. M ocre (PL 3)
Aire géographique s Afrique tropicale.
Type morphologique s herbe aj*Lnuelle.
Ha.bitat s bords des rovites, jachères, uianais.
Symétrie s d'ordre 3* Grain egeiia^xe, isopolaire.
Forme s pollen sphérique en vue méridienne, trilobé en vn.e

polaire.
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Dimensions s 29,7;/<^'. cio diamètre épines coarprises, 259^s2ins
épines. Epines de 2,2^. de long.

Apertures? 3 sillons largos de 39 5^ longs de 15^.^dou
blés chacun dlun pore de 39 5y-'l de diaiaètre.

Exine % échinulée, stratifiée, pourvue épines très petites

nais larges à In, base.

EcliPtg^ prostrata (Lo)L. (pL 4)
Aire géographique ; espèce psarbropicale•

Type morphologique ; herbe annuelle•

Habitat % bords des routes^ cultures, bords des rivières,

endroits marécageux.

Symétrie s d'ordre 3. Pollen isopola.ire, éauiaxe,
Eorme s pollen sphérique on vue méridienne, trilobé en vue

polaire•

Diraensions s 28,6/'- do diamètre épines comprises, 17,8/^
sans épines. Epines de 39 M- de long.

Aperturess 3 colporus s 3 sillons de 29 2 /-<.. de large, 12,
de long et 3 pores de 2,2/U de diamètre.

Exinc ? échinulée, stratifiée. Les épines sont éparses.

120 Eleuthernnthera ruderalis jSw.) SchultScBlp. (pi, 4)
""" I^IA,

Aire géogra.phique s espèce tropica.lG.

Type morphologique s herbe f^uinuelle «

Hsibitat s plante rudéra,le.
Symétrie ? d'ordre 3. Grain isopolaire, éqiAiax.e,

Forme s pollen sphérique à légèrement elliptique en "'/ue p^c-
ridionno, trilobé en vue polaire.

Dimensions * 30,8 de diamètre * pines couipriscs,
sans épines. Epines de 6,3A

Aporturess 3 colporus % 3 sillons do 5, do large, ItiyM
de long et 3 pores 5?6yéé de diamotre.

Exine s échinulée, stratitice, pourvue d'un tissu granule»

. 130 Eniilia sonchifolia (L.)D,Co (pi, 4)
Aire géographique s Afrique tropicale et j.ié,da,gascar.
Type morphologique s herbe annuelle•
Habitat s bords des routes.

T
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Synf'trie s d'ordre 3. Gr-ain ie-op ̂ l.aire, cquiaxe.
porrp.e i circulaire tv ellipsoïde 5 eu vue îy-eri(.'.icunG j t>ï'llobf..o

en vu.e poloiro.

Dimensions s 28. 1/^ de diav.-Mre épines coM'.prises, 19>7
sans épines. Dpines de 4j2^.-de long.

Aperturess 3 colpoîus s 3 sillons do lOjT/^de long, 3??/^'
de Ic.rge, 3 pores de diamè

tre .

Exinc s é.chinulce, stratifiée, à tissu grrjiulé

14°G3.1insoga pr: rvilf ora. G av. (PL 5)

Aire gcogrs.phique s p^intropicalo

Type EiorplaoiOj2;i:iuo ; herbe annuelle

ilabitat s cultures, savoneî^, lorêt seccudaire, marais.

Symétrie s d'ordre 3 ou d'ordre 4, £a'ain isopolairc, équi-
axc.

Porrac s sphcrique à très IcgèreBient elliptique en vue racri—

dienne et trilobé à 4"lobfc^Gn vu.e polaire.

Dimensions ; 30,3/U de dicjoètre épines comprises, 9^
sans épines;

lapines do 5,7^ de long.
Aportuross 3^4 colporus; 3 èi 4 sillons de l2yU.. de long,

4,2^. de large.
Exine s échinulce, stratifiée, à tissu granulé.

-  y " ^"dn.a)
^5® Goybora ,is.^iiesonii Boiis. (PL 5)

Aire géographique ; cosmopolite.

Type iïiorpliologique i herbe vivace.
Habitat î cultivé, ornemental .

Symétrie t d'ordre 3 9 grain cquiaxe, isopoliiire

'forme ; sphcrique en vi^e méridienne, tri?Lobc^en laxe polaire
Dimensions s 37î4/« de diriiiètre -'pines coi,'prises, 27,06/^

sons épines,

épines ? 598/''- de long.

Aperturess 3 colporus s 3 sillons et Spores de 598/^ de
lL,rgG.

l'îxinc i échinulée, stratifiée, pourvue d'un tissu granule#
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16° 'iicro^ylossa, pyrifolia (La-m.) Kim^feze. (PL 5)
Syir î: Psidia volubilis Baill»

y.icroglossci volubilis B.C.

Aire géographique s Afrique et Asie troxiicales

Type raorphologique s arbuste, spontan-é.

Habitat s jachères, savanes arborées, marais, bords ées
eaux, cultures «

Symétrie s d'ordre 3» Grain «^quicuxe h. 3.ongiaxe, isopolt.ire#
Pornie j po3.3-en circu3.a,ire à très Icgerem.ent elliptique en

vue racridienne, trilobé en vue polaire.

Dimensions î 23>76^4/l-' de diamètre épines comprises, 18,92.,-^
sans épines, Ppines de 2,4 de longe

Apcrtures s 3 colporus s 3 sillons do 2,5y^-de large, 11,2^^
de long.

3 pores de 2,5/^- de dianètre,
Bxine s microéchinulce, Bpines très petites, épa.rses, uni

formément réparties.

170 r^-iVnn-in coT-fe.ta ( Burn,ï.)B.L. Robinsor),
Syn. s Mil^iania scandons. Auct. non Wi3.1d.
Aire géographique s 2a*îre, Sierra, Leone, Liberia, Nigor^-c.,

Côte d'Ivoire jvisqu'on -vjigola.

Type morphologique s liane spontanée.
Habitait ; iachères forestières, forêts secondaires, bonue-

*  ̂ • S •

taux forestiers en savcno, ma.ra.i.s, bord de^ ïi—
vières jusqu'à 1700 m d'ailtitude.

Symétrie s d'ordre 3? grain cquiaxe, isopolaire,
Poime s pollen sphérique à légèrement elliptique et soib-

tri angulaire •

Bimonsion-s s 26,SM âe dicaètre et 3, 85/^ âe long pour
les épines.

Apertures s 3 sillons doubles chacun- d'iui pore.
Pxine s échinulée, à couches bien distinctes.

- 18®' Spilanthos costata Benth. (PL 6)
Syn, 5 S. acmolla. Chev.non gurr.
Type morphologique î herbe annuelle, spontanée
Aire géographique s Zaïre, Côte d'Ivoire, Ghana.
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Habitat ! endroits marécageux et "bords des rivièreso

Symétrie s d'ordre 3, G-rain équiaxe, isopolairc.

Forme s pollen sphcriquo en vue méridienne, trilobé on vue

polaire.

Dimensions ; 29,3/^ de diaiuètre épines comprisoSj 19,4,/^/...
sans épines. T^pines longues de

Aperturcs i 3 colporus; 3 exilons doxiblas Cii:.;.cu.ti d'un pore.

Dxine : éohinulce, stratifiée, épines irrégulièrement rep3.r-

tios ,

^9° Spilonthes uliginosa S .V;. (PL 6)
Aire géographigue : l^c-'irc, Sénégal, Guince, Liberia, Côte

d'Ivoire, Tanzanie, Ghana,, Sierra Leone.

Type tnorphologique ! herbe annuelle, spontane-e.

Habitat : bords des routes, endroits marécageux.

Symétrie t d'ordre 3- Gra.in cquiaxe et isopolaire.
Forme ; pollen sphériquc en ̂ rue méridienne, trilobé en vue

polairo.

Dimensions ; 27,7 M de diamètre épines comprises, 19,9JU-
sans épines. La longueur moyenne d'épines est

de 4,9/^ .
Apertures ; 3 colporus s 3 sillons de 10,3/*- de long, 3îio_/^^

de large,

3 pores,
t

Fxinc s éciiinulée, stratifiée, à épines irrcgulièrevxent re
parties .

"i20° Tagetes erecta Linn, (pL 7)

Aire géographique : cos]fiopollte.

Type morphologique : herbe annuelle.

Ha.bitat s ru'Icralt et cultive.

Symétrie s d'ordre 3- Grain isopoloiire, éeuifixe.
Forme s sphérique en vue méridienne, trilobée en vue pol"ire.
Dimensions : 35,2/^ de diaaïiètrc épines comprises,

sans épines •

A.pertT!ires; 3 colporus i 3 sillons de 20j28^'ii de xong,
4,2 )l de large.

Fxine : échinulée, stratifiée pourvue d*épines dont,les plus
longues mesurent 4/^ •
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—
>10 jrithoilia oiversifolici Grajr (PL 70

/xire géograpiiiquG s espèce répandue sous tous 3-03 tropiques

Type morph-ologique ? arbuste.

Habitat % plnnte cultivée.
Symétrie : d*ordre 3* Grain cquiaxe, isopolaire.

Forme s poi-len sphériquc en vue méridienne y trilobé e?i \n;c

polaire.

Dimensions % 3596^. de diamètre épines comprisês, 21,5M
sans épines,

iipertures s 3 sillons de 15/f de long doublés chacnn d*un

pore de AvSjU- de diamètre.
Exine s stratifiée, échinuléc, à tissu granulé. Les cpines

sont très longues (7/^ ) et très pointues.

- 22® Tridax prociombens Linn. (PI« 8)
Aire géographique • .cepèce pantropicaie,

Type morphologique s herbe annuelle

Habitat s bords des chemins, cultures et jachères.

Symétrie s d'ordre 3* Grain isopolaire, €-:quiaxe,.
Forme s pollen sphérioue en vue méridienne, trilobé en -vue

(et

polaire•

Dimensions t 35,6/*' de diameti'e cpines comprises, 2i,5^^'-^^'-'
épines.

Apertures s 3 sillons do 16, 6^A- de long et 4, 8/1(a. ae lar
ge^ doublés chacun ci'\m pore de 4,8^1^ de diauè-
tre.

Exine s Zongueraent échinulée, stratifiée, pourvue dHm tis
su granule. Les épines longues do 7yC^ sont irré
gulièrement réparties.

- 23® Vemonia cinerea ÎL.)Less.
Aire géographique s espèce pontropicale.
Type morphologique s herbe ennuello
Habitait 2 bords des routes, cultures.

Symétrie s d'ordre 3» Grain isopolaire.
Forme s pollen polygonal ou suotriangulaire en me po

laire, poD.ygonal en vue méridienne.

^  Dimensions s 3d»6 de diamètre cpines co irprise-i, ..8,6^^
sous épines. La longueiir des épines est de

1,5 y-.
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Apertures s 3 colportis pou visibles en Vue ïïiericlienne, lar
ges en vue polaire.

j?xino : microcchimilée ̂ à" couches polygcnrvle'bien clistinotes.

Los grcjiules sont disposées en des figures polygona
les, Les épines longues de Is5/'V. ? sont ro^nilièroiucnt

réparties,

24°V&monia conforta Benth, (PL 8)

Aire géographique s Zaïre, Ghana, CÔte d'Ivoire, Liberia,
Nigeria, Cameroun, Angola, Ouganda.

Type morphologique s arbuste.

Habitat s forêt secondaire.

Symétrio s d'ordre 3. Grain équioace isopolcire.

PorniG s pollen sphcrique en vue méridienne,, trilobé en vue
polaire•

Dimensions s 30,36 jl do diaiuètre épines- comprises., aOj.gyU.-
s'ins €j)ines,

Apertures s 3 sillons de 12',4,-^ de long, 2,2^^ de large,
doublée chacun d'un pore,

Sxine s échinulc^ stratifiée po^irvue d'opines de 4,?^ de
long.

2'?^Zinnia olegons Jacq. (pj^ g)
Aire géographique i cosmopolite.

Type morphologique s herbe anjauelle.

Habitat s cultivé.

Symétrie s d'ordre 3. Grain équiaxe, isopoleiire.

Norme : pollen sphéricue en vue m-éridienne, trilobé en vue

polaire.

Dimensions s 33,8^ de diamètre épines comprises, 2T? 7 M
san.s épines.

Apertures s 3 colporus formés de 3 sillons de 15 de long^
5 yU' de large et de 3 pores de 5/^ de diamètre,

Hxine : échinulce, stra.tifiée, pourvu.e d'uta tissu grantaé

et d'épines: longues do 3p4^ •
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2. Dcterminc.tiori' des Asteracoae de ICisan^^cjii.

Reniarq.ue_.

Les espèces que nous niions utiliser dans notre clef sont

celles dont nous venons de faire la ûesc2''iption au point préccdent

et celles étudiées par KATdIGA (I982). Celles-ci sont au noi^brc de

dûpise ; Agerp.+am conyaoideSj Bidens ;^1ûso., ConyEG, su^vtren
Crassocephalum rubons, lïlmilia coccinea, F;tb.ulisi conygoicles, ̂ iielrin-

tîiera scojidene, Spilantbes ±^l^caulis, Stru_chiemi spargcxn_op}ioray
Synedrella nodiflora, Triplojaxis stellulifera et Vemonia_jmyg-
dalina,

U

Nous avons au total 37 espèces que nous reprenonsdansta

bleau ci-dessous avec les caractères morphologiques de leurs

grains de pollen pour permettre au lecteur d'en avoir une vue

d'ensemble.
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ooTablop;.! descriptif dos grains do pollen

de 37 QspèoQs d'AstcraocaQ étudiées

Caractères

Espèces
' >0. îliostirG d'oplnos les plusI liemargues particulières sur l'exine

4

Adcno stcïna

pcrrottetii
jSphGriquel d»ordre3^
; I I

24,2

Agcratum

conyzoîdos
lophoriguG|

■~r

*̂ordrc3* 19,22 J2,57
• 3,25 irrotrôlièrcmcnt
réparties

Gxine Gciîinulée, grains peu nombreux

oxLne èchinulée, stratifiêe

Bidens pilosa "^Sphcrique*, d'ordre^ 34,0 j 4,2oxine écliinulée, stratifiée? grains peu nombreux
Bidens bipinata î Sp.hériquo%d'ordre3l 34,5^ 6,6grains peu nombreux, cxine échinulée, stratifiée'

Chrysanthelluin * Sphc5riquc1d*ordrG3l
f î !

29,4 ! 5,25 uniformcment
! réparties

exino stratifiée, éoiiinulée, a 12 épines

Gony za
sumatrensis

! ̂ ^ Sp h ér i que,! d • or dr c 31
! — 1
T- ■ [

36,4s
I

Ô'oreôpsis
, ttipfptnria

, !
X Sphériqu<^d*ordrG3l

K
T 1

j 4,2 imiformémont
réparties

1

Gxine stratifiée, éoiiinuléc, granulée

32,1

Cosmos
sulfureus

^ 3phériqUGDd*ordrG3I
J I !

|3,8Gxine ooiiinulée, stratifiée,

35,î 1 6,54
J

grains peu nombreux, exine échinulée

OrasBOcephalum
crepidioïdos

J Sphériquo!d'ordre3l
X j 1

28,8 1 2,2 uniformanent
I réparties

10Crassocephalurn
montuosum

^ Polygona3^ed'ordrG3l
• 1 J.

34,1 J 2,6 ronde ati sommet

exinc échinulée, stratifiée, à tissu granulé

oouoheT"^îygonales7~^lB<5rce des oolumelies"

11Crassocophalum
rubons

4.
{ Sphériquct <l*orârp3I
] î L

35,8 12,34
!

présence clos oolumelies,
éninos arrondies au sommet

12Crasse c ep ha luin
sarco'Dasis

! Sphéri qutil d • ordr 03!32,2 jaspoct ondulé, régulier2 couches circulaires, aspect ondulé

4-14.

13Grassocephalura
vitellinum

! 3phériqud!d*ordre3! 29,'' !2,2 !
l

I
-J.J—

échinul ôo, -atr ati fi 00
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Car act ares

Espèces

1 1

j Forme .
f t

!

Symétrie .
t

1
Di^^tre J

Mesure d'épines les
plus longues enRemarcjnes particulières sur l'exine

!

1

14 î Eolipta
! pros'tra'ta

î !

1 sphérique .

I 1

^1 . . j_

!
I

d'ordre 3 t

!

î

l

28,6 J
1

5,3exine d'épaisseur supérieure à 2,6

grains pou nombreux
•

l
15 f ELeu-fcheranthera

1 rudoralis

1 f""

t t

J sphériqoie J
•

T

d'ordre 3
t

1

30,8 [6,3exine d'épaisseur supérieure à 2,6
échinulée, stratifiée

—f—•

16 ! Bnilia
; ooGoinea

J î

J sphéri que î

!
I

d'ordre 3 ts
t

1

34,00 1
»

2,5 rondosprésence des cclumelles,
exine échinulée, stratifiée

!

17 j Enilia
. sonohifolia

t

î ̂ l
1 sphérique à!
* légèrement !
1 elliptique |

1

d'ordre 3 j

. _. .1.

l

28,1 1
!

4,2exine stratifiée, échinulée

1

181 Galinsega
I parviflora

f !

î spliérique J
* 1

1

d'ordre 3 1
ou 4 130,3 1

1

5,7grains poga nombreux

19 j Gerbera
. jamesonîl^

1 !
1 sphérique !

!

d'ordre 3 ,
1

37,4 I5,8exine échinulée, granulée

I

20! Ethulia
I conyzoîdes

t "■ !
ï sphérique .

!
d'ordre 3 1

!

I

35,19 14,8 régulière
ment réparties

exine stratifiée, échinulée

' I
211 Melanthera

1 scandons

i

l sphérique
!

d'ordre 3 1
l

l

20,4 1 _ ^ .

4,26exine échinulée, stratifiée

I

22* Idicroglcssa 1 pyrirolia! sphérique jd'ordre 3 t
1

23,76 J2,4 régulièrement
réparties

exine stratifiée, échinulée
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03
C\1

CaractèrGj

Espèces
1 ?t)rme

î

1
l

i sphérique

4.

I Symétrie j
'  !
•1 r

Diamètre j Licsijre d'épines
^  les plus longes en

Remarques particulières sur l'exLne

I
1

231 Mikania
1

cordati

!  t
d'ordre 3 26j8 il 3,05-

r-<-

24) Spilantho!
i  costata

I

I  sphériquc ̂
I

d'ordre 3 29,3

I "  r
I spliériquG ^

1

îl 4,9
4

ezine à' 2 ôoûchoç circulaires
elle est échinuloe

crine eoiiinuléo, stratifiée

d'ordre 3 ̂251 Spilanthes
I  filicaulis

I  ~ t 1
26} Spilanthes î sphérique J d'ordre 3 J

uliffinosa

27,36 |l 4,195

27,7

I

271 Strucliium

^  spargoBiophOra

l l

Gxine d'épaisseur supérieure à 2,6
elle est stratifiée, échinuloe

stratifiée, échinulée

îpolygonalo

—I-

23! Synodrolla
I  nodiflora

!
291 Tagetes

I  erecta

I

j d'ordre 3 j
ou 4

37,33 ?! 0,39 présence do oolumelles,
exine éoliin^ulée. _

aphérique f d'ordre 3 f

r
+

35,76 k
L

3,26 régulièrement
réparties

eodne échinulée, stratifiée

J sphérique f d'ordre 3 j 35,2 S 4,0 oxine échinulée, stratifiée

!
301 Tithonia

t  diversifolia

+ 1

1

i sphérique f d'ordre 3 |
T

rT

35,6 7,0 exine échinulée, stratifiée

31! Tridax
I  procumbens

I

321 Triplotaxis
!  stellulifera

î sphérique J d'ordre 3.i 35,6 ^ 7 esine échinulée, stratifiée

î sphérique J d'ordre 3 î 32,07
1 * 1 !

1,60 régulièrement
réparties

granules formant des figures
polygonales



cr.
Cd

Caractères

Espèces

33 Yomonia

amygdalina

34 } Yomonia

oinorea

—!
35 J Yernonia

conforta!

36 I Aster
sp*

—r
37 ! Zinnia

j  elegans

Forme

sphérique

polygonale

îphérique

sphérique

sphérique

Siv-métrie

d'ordre 3

d'ordre 3

d'ordre 3

d'ordre 3

d'ordre 3

Diamètre

en ̂

5G,2

31,36

30,36

31,4

33,8

Kesiuro d'épines les I ruOLuarques particulières sur l'axine
plus longues an/^

1

5,02 Les granules forment des figures po-
î lygonalos» Prêsonoo des columelles

î
1,5 régulièrfe* couches polygonales. Présence des
ment réparties l columelles

-

4,2

2,4

3,4

I

Gxine d'épaisseiîT supérieure à 2,6

^ échinulée, stratifiée

^  à couches distinctes, échinulée
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Avant d'aborder la de proprement dite, il convient de

fo.ire ressortir les caractères morphologiques gcnoraux des As-

teraceae étudiées et de faire une réflexion critique dos critoros

h prendre en considération.

A. Caractères morpholo^iques_génoraux__des__Asteraceae_£tudicos_,

1° Synétrie et forme ; les grains de pollen des espèces étu
diées ont en général une symétrie d'or

dre 3, rarement d'ordre 4- Us sont sphé-

riques, polygonaux ou légèrement ellip

tiques .

2^ Dimensions les dimensions sont varia.bles au soin

d'une même espèce voire parmi les isolions

produits par un même individu, Thutafois

il existe un chiffre moyen auquel se rr.p-

prochent les grains d'une même espèce.

3® Apertures

4® îiXine s

Toutes les espèces ont des colporus,

certains 3, d'autres 4. Ces colporus sont

parfois difficiles à déceler au micros

cope en vue mcridienne,

Un général échinulce. Les différences

résident au niveau de la longueur d'épi

nes, de la, stratification, de la présen

ce ou non^coluïîielles, de l'épaisseur de
l'exinc, do la disposition des épines

(régulière o# non) etc.

B'. Caractères utilisés dcms la_çlé_.

Hûus avons pris en considération les critères qui nous

ont paru suffisamment distincts pour être utilises dtuis la, dia.g—
nose des espèces présentant une grande siTnilitude. Il s'agit no
tamment s

l''î 1° du^ critère ' _ basé_
Ce critère nous semble être de choix pour la division

des espèces en deux groupes différents car deux formes
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^  principaios ont observcos s la forir.e &phéricuG:- et la foirnoe.
polygonale. Ce dinorpliismc est de base bien qu'il existe des
espèces ayant dos grains sphcriques et des grains Icgeroinent
elliptiques.

2° Critères basés sur__V exine_.

N'eus utiliserons ici la longueur dos f;pinGSji leur répar

tition (régulière ou pon) ? l'epoisseur de l'exinoj la pr*.—
sence ou l\absence des columelles, ia disposition des granu
les .,.

Ces derniers se rapportent au c.ianiètre des grains de

pollen, à la longueur et à la Itirgeur des sillona ,,

C . Clé_de_déteruiination^
1. Grains sphériques à Icgèrcnient elliptiques s

2. grains ayant des excroissances en opines s
3, groins à columelless

4» granules disposés en des figu.res polygon?iles
Vemonia ajnygdalina.

4' granules disposes d'une manière quelconque s
î;;. couches de l'exine non distinctes s

5' cou.chos de l'exinc distinctes ; Grassocephalj^ rii-
bçns.

3'.grains sans colruaelles t

6. épines irrégulièrement répo.rties s

7. épines de plus de 2,5 ̂  de long s
8. Épaisseur de l'exine no dépassant po-S 2,5^^. '

9, diamètre des grains dépassant 33P- '
10» groins à couches distinctes s

11. Intine et exine distinctes^ s

12, e'pines très rapprochées s Zinnia
'^rêj^ans

12' épines cparses s Gerbera .;ismesonii_
11' exine seule distincte s Gotlinsoga^poir-

vfrforbL

10' grains à couches non distinctes s
^  13, Traco^spinales denses ; Çoreopsp.s

ti

1r

nctorio.

13* traces spinales éparses s
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14. opines en cône large s CoEînios
suITiîrcns

14» épines en cône effilé s /u'i.onoste^^^
porrotoctii

9' dicriièirc cle^grains ne clcpasscini pas 33^Ar ?
15. grains elliptiques s Mikania coreo^a

15* grains non elliptiques s

16. sillon très long occupent tout le dia-
riètre interne des grains s

17-, épines éparses s Spiionthes
Emilia sonchifolia.

17* épines très denses s

18. traces spinales triongiAlaires •

Tridax procumbens

18* traces spinales circulaires;

Ta/r.etes erecta
.jijtA

16' sillon court, n'occupant tout le dia
mètre interne s

19. grain à plusieurs couches_distinc
tes s Tithonia diver^folj^a

19* gr<?nn à couches non distinctes t
20. sillon de largeur svipcrieure à

4y^- s Bidens pilosa.

20' sillon de largeur inférieure
égo.ie à

21. grain très Gchoncrc en

vue polaûre s Âgera,ton

conysoîdes

21' grrân ruoins échancre on
vue polaire s Nelnnthera

scandèhs

8' épaisseur de l'exine depcassant 2,6^s
22. épines cparses s

23. toines en cône effile s Spilonthes uligi-
nosa"

3jp3.l£'.nthos filicau>
lis

23' épines en cône large 2
24. épines très pointues 2 Eclipta pros-

24' épines croérAinentes 2 B l'eut h e r cnth e ra
■  'r'û^éra.lis

22' épines denses——Vernonia confertâ^
T' épines de longueur égale ou inférieure a 2,5^ '

25. sillon large àe 5JJ^
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25* sillon- large de 3 9 5/^- Cras^ocephaam^^
^  "" ïiuni

6' épines régulièrement réparties s

26. opines de plus de 2,5^ de long s
27". intino et exine bien distinctes 5 J>tulici

COîï^didc'.s

27' exine seule distincte s

280 grains a douze épines % Chry^.;rnJ^b.^llj^
■'i-rï e r i c anûr[:

28' grains de plus de douze épines s
29. épaisseur de 1'exine supérieure à 2^Sjx

Synedrolla nodiflora ^
29' épaiso;eur de moins de 2,6M/- ♦

Conyaa suiïiatronais. ^
»  26' opines de moins de 2,5 de long s

30p granules de 1»exine disposés un figures poly
gonales s Triple-t-axia-^g^gllulifera

30' granules disposés d'une manière queloonq-ue s
31, sillons très larges en vue polaire %

C ras s o c e phalum c r e pi di 0 i de s

3I' sillons moins larges en -vue polaire s
i0roglossa pyrifolia

2' grains soins épines, à exine ondulée extérieurement s Crosso-
cophalum.earoobasis

1' grains polygonaux s

32. cclumellss espacoios, placcos seulement au^soirunets des
arôtos s C r as s 0 C e ph o."I.ur.i m on tùo gum^

32' columelles sur toute la longiieui* des arêtes %
33„ granules en figures polygonales s cinerc-^o,
33* granules disposés d'une manière quelconque s t.ruchi^

S p.arganophor a.
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Nous ?.vons ^^J2:,a0;inc et. clécrit vin^^t-cinq cspècoP ap-qar-

tennit à la fonillc Astoraceao. L ces vingt-cinq, espèces nous a-

vons ajoute" les coue^g o&pècos ctuc^ii'ûs il ya coui: ans pnr l./.ÎA—

HGA. ficus avons ainsi cto/bli i-ine clc c'e déterrûnation des 37 c:^>-

pèces d'Asteracoc.e de Kisangani et cola on exploitant los clixl'é-
renccs qui ont ctc très signiiicatives ;cal5^rd la grande unifor-
nitd que présente cette faraillc,

En effet, arns les observ-ntions, ce qui frappe de prirao

abord, c'est la si:?.ilitucU- dos grains do pollen des Asteraceae

dtudic'es. Il semble à première vue qu'ils rcd-jondcnt tous .aux ca-

rcctères des Asteracoao : forrao spb.croîdale, tricolporie, c.xine

presque toujours pourvue d'i:pines, symétrie d'ordre 3. xîris \m
oxî"uaen o.pprofondi permet de déceler o.'i"iriport>?ntes difft-rences en

tre les espèces» Il s'-git principalement de la forme des grains,

de la. nrésenco ou non dos coluj''ellcs ".u niveau lu tectiim et de la

répartition des épines»

Poiu' ce qui est de in. forme, un dimorphisir.c a été obser

ve : lo- forno sphé-riquo et' la forne polygonale. Cette dernière

ne regroupe que trois espèces s Gro.ssoceplm-luiA iiontuosuLi, Vemo—
nia, cincrea et 5 tiuchiun s pargqnophora. Dans d'.autre s espèces cc-

oond^'-nt, il existe dos grains sphèriques et dos gr-^ins lcgèrG\.'.ont
elliptiques corome chea 'dikonia. cordatc..

Les colxe:\olles ont été un critère do choix pour distiii-

.gucr doux grands groupes dans 3ns gra.ins sphcriques % ceux h co—
lumolles et ceux n'ayant pas de columel.l-es, L.a promj.èrc catégorie
regroupe trois espèces i Vernonia rjaygdn.lin.a, Cro^ssocephn.lum,jru-
bcns et Emilia coccinea.

Dans le groupe dos groiins sans columelles, la répartit!or
des épines nous .a été d'xin. gr'ond secours pour différencier deux
sous—groupes s ceux dont lo'.s cTiines sont rcgu3_ièrciment réparties
et ceux dont les épines sont irrégulièrement rcpa.rties.
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Lc-!G autres caractères tels que la disposition des granules, l'd-

5  paissGur et la stratification de l»exine, le diajr.ètre aos grains, la
longueur des opines et des sillons... ont ftO' des critères secondrires
et tertiaires etc. qui nous ont permis de scparer les diffcrontes es

pèces ayant de grandes sirailitudos dans les urincipaux caraxtères ci-
haut cites. C'est ainsi par exemple que pour s( parer Galin&G^:^a uar-

vilfora de Gerbera ,1amesonii et deZjinnia. elegans, il nous a fallu re

courir à la stratification des grains. Llors que les grains do. Ga-lin-

soga ne présentent que l'exine, ceux de Gerbera et de Zinnia présen

tent deux couches, l'intine et l'exine. Pour Bidens pilosa, ̂

r. ilelantherpv scandens et Ageratum conysoîdes, il nous a fallu

recourir à la. largeur du sillon du colporus s ceux de Bidens pilosa
î  ̂ ont une largeur supérieure à 4 tandis que ceux de

llelanthera scs.ndens et Agera.tura conyzoîdes ont une largeur de

Pour séparer ces derniers, nous avons fait a.ppel à la, vue polaire %

gera,tiua conyzoîdes est très échancré en vue polaire et lelanthera scan-

dens l'est moins.

Quatre espèces nous ont auience devant une impasse % Spilmtbes

cogtata, Pmilia sonchifolia, Spilanthes uliginosa et Spil.^nthes fili-

caulis. Les deux premières ont dos grains de pollen a.yant une si..i.ili-

^  tude frapprsnte. Ces grains appartiennent tous aux mêmes groupes rt
sous-groupes s grains sphcriques, à diajnètre supérieur h 33 JU , à. épines

■  épaursGS.... les deux secondes appartiennent aux groupes des grains à

épines irrcgulièrement réparties^, de plus de 2? 5/^ de long et dont
l'épaisseur de l'exine dépasse 2^6 JJL. . Ils ont tous des énines épax-
ses et en cône effile. ^ f ̂ •

r  Nous pensons qu'un examen microscope élec

tronique permettra de mettre en évidence d'autres c:xa,ctères que nous

rï'aZvona pu voir au microscope ordinaire, caractères qui permettront .

peut-être de séparer plus correcteTaent ces espèces; ou bien, recoeirir

simplement aux caractères organographiques qui sont plus tranchants

on ce qui concerne ces espèces.

Un autre fait qui nous a frappée d^ns nos observations est que,
/memeç

à part Bidens uilosa et Bidens bipinnata qui répondent avix critères,

de même que Spilanthes filica,ulis et Spilanthes uliginosa., les a.utres

espèces d'un même genre sont éloignées dans notre clé. C'est ainsi

y  par exemple pour les genres Vemonia, Bmilia et Crassocepha,lu::i. De
Vemonia, nous avons étudié trois
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espèces. De ces trois espèces, "une appartient aux groupes ces es
pèces h pollens polygonaux (Vemonia olnereci) les deux autres,
Vernonia conferta et Vemonia aïïiygdraina, au groupe des espèces
à pollens sphériques, ;';ais quand on va plvis loin, on trouve que
les deux sphcriques appartiennent au groupe des grains sans colu-
melles, à cpines irrégulièrement réparties.

De même pour les genres C r as s o c e ph alum dont quatre espè
ces ont été exa-ainées : deux espèces, Crassocephalemi.mcntuosuaa et
Grassocephc-lum rubens ont des graims à columelles mo.is leurs ior
mes sont différentes ; le grain' de G. uontuosum est polygono,! et
celui de C.rubens circeilc,ire. Ce dernier, par sa fonne, rejoint
les deux autres, G. vitellinum et G. sarcobaeis. Toutefois, ̂ .sàr—
cobasis fo.it équipe à part, par ses gra,ins sans épines. Les excro^.s—
snnccs de son exinc lui donneret un aspect ondu3.é.

Les deux espèces du genre Euxilia appa.rtiennent à des
groupes opposé'S s IS. coccinea s. des coluiaelles tano,is que K.
sonchifolia n'en a pas. Les grains de ces deux espèces F.ppartien-
nent cependant au groupe des grains spbériques,

Toutefois, malgré ces fortes dissemblances pour un même
genre ou de fortes ressoniblancos pour deux genres éloignés, nous
pouvons dire avec LRDT:;aN (1952) Çue des genres et ci es espèces
peuvent être déterminés au moyen des caractères polliniques dans
la, famille Asteraceae, bien que cette détermination necessite par
fois des observations précises a.u microscope électronique.

Signa.lons que la, clé de détenùination établie sur bc.se
dos caractères polliniques est cependant d'une utilisation, limitée.
Elle est fastidieuse et ne peut être employée a,vec succès que par
les botanistes initiés à la palynologie.
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Le Lut au orcsent travail a été d'examiner le pollen des

espèces de la famille Astera-ceae cîe la Ville de Kismgani et d*'
voir si les cara.ctères polliniques peuvent a eux seuls suffir®

pour l'établissement d'ime clc de détermination.

Nous a,vons examine et ûccîit vingt—cinq espèces. Dans la

clé nous a,vons joint les douse espèces étudiées pa.r K.-.TaJÎGA (I9b2)
ce C;U.i fait un total de trente-sept espèces à déterminer.

Les grains de pollen des especes exsi'iinees prc^ientcnt
tous les mêmes caractères de base t ils sont tous ou presque tri-
colporéSi - à exine cchinulce et do forme sphérique en gcnéralj ex
cepté quelques grains qui sont polygonaux ou elliptiques. Ce dimor-
phisme morphologique nous a d'a.illeurs permis de diviser les /
grains de pollen en deux grands groupes. La structure de l'exinc
c'est-à-dire la répartition des épinesj leur longueur, la. présence
des colui-'ielles, l'épaisseur de l'exine, sa stra.tification, le dia
mètre des grains et différents autres caractères nous ont aidée
à séparer les especes et les genres,

3?tant donné tout ce qui précède, nous, pouvons dire-que la
famille Asteraceae est une faiiille homogène. Nous avons pu maagré
cette homogénéité distingo-or les différentes espèces de cette fa
mille et ce, grâce à ces caractères polliniques. La palynologie
peut donc être en toute fiabilité utilisée par les botanistes pour
classer les différents taxa végétaux.
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